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INTRODUCTION

Ce rapport présente les résultats des deux stations neuchâteloises du réseau national de
mesure du pollen en 1998. La méthode de travail et l'emplacement des capteurs sont
identiques à ceux des années précédentes (Gehrig et al., 1999).

Les analyses ont commencé à Neuchâtel le 6 janvier et à La Chaux-de-Fonds le 7 janvier;
elles ont pris fin le 27 septembre à La Chaux-de-Fonds et le 30 septembre à Neuchâtel.

Une panne est à relever cette année dans chaque station : à La Chaux-de-Fonds du 22
au 27 janvier et à Neuchâtel du 13 au 27 juillet.

RÉSULTATS ET DISCUSSION

La dispersion du pollen dans l'air dépend étroitement des conditions météorologiques à

moyen et court terme. C'est pourquoi nous commençons notre propos par un résumé du
temps qui a prévalu en 1998. Des températures clémentes ont dominé de mi-décembre à

mi-janvier. Puis le temps s'est brusquement refroidi, avec des précipitations fréquentes.
Malgré tout, la végétation présentait une avance de 3 semaines environ début mars. Avril
a été très froid, avec de la neige presque jusqu'en plaine, ce qui a ralenti la croissance de
nombreuses plantes. A la fin de ce même mois, le développement de la végétation était
considéré comme normal. Une longue période sans précipitations a fait de mai un mois
très sec; il a aussi fait relativement froid au milieu de juin.

Les deux diagrammes résument la saison pollinique 1998. Des explications détaillées
concernant les "divers" se trouvent dans Vuillemin et al. (1998). Les tableaux I et II
présentent les valeurs importantes pour les pollens qui jouent les rôles les plus significatifs
dans les cas d'allergies.

Du pollen d'aune et de noisetier a déjà été observé pendant les premiers jours de
l'année à Neuchâtel et à La Chaux-de-Fonds. Ce fut aussi tôt que pendant les très
précoces années 1994 et 1995. Dès la mi-janvier, avec le retour du froid, la production de

pollen a été freinée jusqu'à la mi-février. Dans les deux stations, les concentrations les
plus élevées de pollen de noisetier ont été atteintes le 21 février, un jour de foehn avec des
températures très douces. La floraison des noisetiers et des aunes indigènes s'est terminée
fin mars. Un deuxième petit pic de pollen d'aune est apparu simultanément à Neuchâtel et
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Tableau I

Pics journaliers de concentration Date Pollens par
mètre cube d'air

Alnus Neuchâtel 21 février 234

La Chaux-de-Fonds 21 février 52

Corylus Neuchâtel 16 février 148

La Chaux-de-Fonds 19 février 172

Betula Neuchâtel 22 avril 234

La Chaux-de-Fonds 22 avril /11 mai 124/80
Fraxinus Neuchâtel 2 avril 920

La Chaux-de-Fonds 31 mars 614

Poaceae Neuchâtel 18 juin 618

La Chaux-de-Fonds 18 juin 1060

Tableau II

Pollens en 1998 SPI pollens

allergéniques

proportion de

pollens allergéniques

Neuchâtel
La Chaux-de-Fonds

40860

33880

14358

15916

35,1%

47%

à La Chaux-de-Fonds dans la première décade de juin. Ce pic, très peu marqué cette
année, est dû au pollen d'aune vert (Alnus viridis), transporté par le vent depuis les Alpes,
où cette plante est largement répandue. L'index saisonnier des pollens (SPI: seasonal
pollen index: sans dimension, il est constitué par la somme des concentrations journalières

moyennes (Mandrioli et al., 1998; Comtois, 1998, p 257)) d'aune et de noisetier
se situe en 1998 dans la moyenne des années précédentes.

Le bouleau a commencé de fleurir fin mars dans les deux villes du canton. Cela peut être
considéré comme normal à précoce. La pleine floraison a eu lieu en avril à Neuchâtel, une
quinzaine de jours plus tard à La Chaux-de-Fonds. Cependant, le maximum observé a eu lieu
le même jour, le 22 avril, dans les deux stations. Il existe normalement un décalage de
floraison entre le bas et le haut du canton pour les arbres à floraison printanière, ce qui
provoque un double pic à La Chaux-de-Fonds (Clot, 1995). Le mauvais temps d'avril a fortement

perturbé la libération du pollen de bouleau en plaine et donc réduit la quantité de pollen
transporté vers le Haut, avec pour conséquence la disparition de ce double pic. La saison
pollinique (SPI) du bouleau a été cette année une des plus faibles enregistrées, car la libération
du pollen a été interrompue à de nombreuses reprises par le temps changeant d'avril.

La floraison du frêne a commencé début mars, ce qui est considéré comme précoce.
Dès la mi-mars, les concentrations de pollen sont devenues plus importantes. La floraison
du frêne a été inhabituellement longue cette année. Des concentrations journalières
moyennes de pollen très élevées (entre 340 et 920 pollens/m3) ont été mesurées durant 5

jours d'affilée à Neuchâtel, du 30 mars au 3 avril. Des quantités importantes de pollen ont
encore été enregistrées jusqu'à mi-mai dans les deux villes, et les derniers grains de
pollen ont été observés début juin. La saison pollinique du frêne a été très abondante en
1998. Dans les deux stations, le SPI enregistré était presque le double de l'an passé. De
telle valeurs n'avaient encore jamais été atteintes depuis 1979, année du début des
analyses neuchâteloises.
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Il est intéressant de relever que le mauvais temps d'avril a eu des conséquences très
différentes sur la floraison du bouleau et du frêne, deux arbres à floraison printanière.
Alors que les conditions atmosphériques froides et humides ont fortement diminué la
libération du pollen de bouleau, elles ont simplement retardé celle du frêne, qui a poursuivi

une abondante floraison avec le retour du beau temps.

Les premiers pollens de graminées ont été enregistrés fin avril dans les 2 stations. Dès la
mi-mai, le temps très sec a favorisé la libération de ces pollens en grandes quantités, ce qui a
provoqué des symptômes aigus du rhume des foins chez les personnes allergiques. De grandes
quantités de pollen de graminées ont également été observées au mois de juin, sauf entre le 11

et le 15, en raison d'un temps très froid pour la saison, qui a offert une petite accalmie aux
personnes allergiques. Les concentrations polliniques sont restées élevées jusque vers la fin
juillet. Quelques pollens de graminées ont encore été recensés en août et septembre.

Cette année, le pollen d'armoise a été très peu abondant dans nos échantillons, mais il
ne faut pas oublier qu'il est souvent sous-représenté dans nos analyses, car mal transporté
par le vent. Il faut se souvenir que la concentration près de la source peut être nettement
plus importante et provoquer de violents symptômes allergiques. Début août, des valeurs
maximales de 10 pollens/m3 ont été observées à Neuchâtel et un maximum de 4
pollens/m3 à La Chaux-de-Fonds.

Comme chaque année, du pollen d'ambroisie (Ambrosia sp.) (ragweed en anglais et
Traubenkraut en allemand) a été recensé fin août et début septembre. Les valeurs observées

sont chaque année plus élevées à La Chaux-de-Fonds qu'à Neuchâtel. Ce pollen est
fortement allergénique et il prend de l'importance dans les pollinoses, puisque cette
plante, originaire d'Amérique du Nord,-se propage rapidement en Europe (Mandrioli et
al., 1998). Le pollen enregistré dans le canton est sans doute apporté par le vent de la
région lyonnaise, bien que quelques plants aient aussi été observés chez nous.

L'index saisonnier (SPI) de l'ensemble des pollens a été légèrement plus élevé en 1998

que ces dernières années.

Comme chaque année, la proportion des pollens allergéniques (Alnus, Corylus, Betula,
Fraxinus, Poaceae et Artemisia) est plus élevée à La Chaux-de-Fonds (47%) qu'à
Neuchâtel (35,1%). Elle est principalement imputable aux graminées, en raison de la proximité

des pâturages.
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Pollens par dècade : somme des
concentrations journalières moyennes ¦ 10 à 99 I 1000 et plus
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Pollens par dècade: somme des
concentrations journalières moyennes 1à9 ¦ 10 à 99 1000 et plus
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